
Nature, 
vous avez dit «nature» ?
On a tous notre propre vision de la nature : jardin secret, paradis perdu, 
fascinante diversité d’espèces et d’écosystèmes, mais aussi source presque 
inépuisable de matières premières que l’Homme a fini par surexploiter...

Et si on revisitait les relations entre l’Homme et la Nature ? Si on changeait 
de point de vue pour voir comment les plantes et les animaux peuvent nous 
inspirer pour réinventer un monde plus durable ? Ou comment les avancées 
scientifiques et technologiques peuvent améliorer notre rapport à la nature 
et le rendre plus harmonieux ?

NATURE 2.0 explore les grands enjeux du monde de demain sous ce prisme 
Homme/Nature : agriculture, alimentation, habitat, matériaux, urbanisme, tech-
nologies. 

Des propositions existantes ou encore 
à imaginer, des idées évidentes ou 
étonnantes : à nous de choisir le monde dans lequel nous voulons vivre !
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PRéAMBULE
Aujourd’hui, de nombreuses populations animales et végétales sont en déclin. La disparition 
d’espèces fait partie du cours naturel de l’histoire de la terre. Cependant, l’activité humaine 
a accéléré le rythme d’extinction, qui est entre 100 à 1000 fois supérieur à la normalel, et 
qui ne cesse d’augmenter*. 

L’extinction actuelle, provoquée par les activités humaines, est comparable à une crise biologique 
majeure puisque d’ici à 2050, on considère que 25 à 50% des espèces auront disparu.  
Or, plusieurs millions d’années sont nécessaires pour recouvrir une diversité biologique 
suite à une extinction massive.

Ainsi, les sociétés humaines scellent définitivement le sort de l’humanité : nous serons à la fois 
la cause et les victimes de cette sixième extinction de masse...

La biodiversité nous apporte nourriture et guérison. Elle est essentielle à notre bien-être 
et à notre survie. Elle prend soin de nous. Elle est source d’eau potable et d’oxygène. 
Elle vient d’un mot ancien signifiant «la vie». 

C’est dans une perspective de sensibilisation et d’éducation à la biodiversité que l’équipe 
responsable des expositions du Pass a imaginé, conçu et réalisé, avec ses différents partenaires, 
un Jardin de la Biodiversité invitant les publics à explorer la faune et la flore locales dans 
une approche privilégiant le plaisir de la découverte et l’observation de l’environnement 
proche, par les sens. 

«À l’occasion d’une balade sensorielle qui va générer toute une palette d’émotions, l’idée 
est de sensibiliser / d’éveiller nos visiteurs aux enjeux liés à la biodiversité et susciter 
chez eux, l’envie d’aller plus loin en les invitant à se perdre dans les divers biotopes. 
Notre Jardin de la Biodiversité se veut, en complémentarité à notre grande plaine de 
jeux où les enfants peuvent se défouler, un lieu plus calme dédié à l’observation, à la 
compréhension de la nature et à la réflexion sur le développement durable. Notre volonté 
est que foulant chacun de ces nouveaux espaces fraichement créés, ils rentrent chez eux 
en emportant quelques éléments inspirationnels et aspirationnels qu’ils pourront reproduire 
à leur façon, chez eux, afin de contribuer à la sauvegarde de la biodiversité.»

Chris Viceroy
Directrice Générale du Pass

* (Environmental Health Perspect, 2009)
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Depuis 2013, le Pass s’engage de manière active et ambitieuse en matière de développement 
durable. Notre engagement s’exprime tant à travers une politique de travaux pour rendre 
nos infrastructures plus efficientes, en optimisant nos consommations d’énergie et en 
diminuant notre impact carbone, que par de nombreuses actions de sensibilisation à 
destination de nos publics.

Après le film «Ensemble» en 2016, l’exposition «Nature 2.0» en 2018 et un programme continu 
d’activités encadrées par nos médiateurs scientifiques, nous sommes heureux d’affirmer 
notre attachement au sujet en dotant notre parcours de visite, d’un espace de découverte 
extérieur : le Jardin de la Biodiversité.

Cet espace, pensé en balade ludo-pédagogique sur le thème de la biodiversité, souhaite 
susciter l’envie de regarder autrement la nature qui nous entoure : notre biodiversité du 
quotidien, celle d’une région qui malgré son passé industriel accueille des écosystèmes 
méconnus et étonnants. Pour ce faire, nous avons investi un espace extérieur déjà riche, 
sur lequel nous avons recensé les espèces locales présentes, préservé la biodiversité 
existante : de la mare au bosquet tout en lui donnant toutes ses chances de se développer 
davantage. Ce Jardin de la Biodiversité, à explorer en autonomie ou accompagné 
d’un animateur, a pour objectif de transmettre un message vivant en faveur de 
l’importance de la biodiversité, son rôle, ses enjeux et nos actions à jouer. Des informations 
surprenantes, des jeux de découverte des espèces et des anecdotes peuplent le jardin. 
Vivre, observer et comprendre la biodiversité en extérieur représentait pour nous un réel 
enjeu : celui d’apporter un plaisir de découverte en plein air pour éveiller au message. 
C’est pourquoi, une série de surprises se cache aussi dans ce jardin ! Du parcours pieds 
nus au hamac d’observation de la mare, de l’observatoire offrant une vue sur les paysages 
aux empreintes d’animaux à suivre, la balade se veut ludique, sensorielle et généreuse.

Ce nouvel espace a également été l’opportunité d’inviter nos publics à participer, 
en amont de l’ouverture, à des chantiers collaboratifs. Avec le soutien de l’équipe 
d’architectes-paysagistes du projet (BLOC Paysage), très investis par cette démarche de 
chantiers collectifs et ouverts, nous avons pris plaisir à partager des moments résolument 
positifs et fédérateurs autour d’une construction commune, d’échanger sur la thématique, 
de sentir la curiosité, l’éveil et l’implication de tous au sujet. Ces instants privilégiés autour 
du potager sensoriel, de la fabrication de nichoirs ou d’hôtels à insectes, de la plantation 
d’arbres fruitiers ou du tressage de cabanes nous encourage à penser, qu’ici et ailleurs, 
des graines d’informations se disperseront et feront prospérer la biodiversité.

Bonne découverte.

Caroline Vrammout
Directrice des expositions et de l’ingénierie culturelle

LE MOT DE LA MUSÉO
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UN NOUVEL espace 
AU PASS
Soucieux de sensibiliser ses publics au respect et au maintien de la biodiversité, 
le Pass adopte la politique des petits pas en réalisant un Jardin de la Biodiversité 
de plus de 3.000 m2. 

L’aménagement est conçu autour d’ambiances paysagères qui s’imbriquent 
les unes dans les autres et forment un écosystème au sein duquel les échanges 
et les parcours sont fluides.

On y observe le vivant et les écosystèmes, on y découvre d’étonnantes synergies
entre les règnes et on y comprend l’importance d’une biodiversité en équilibre.  

Mais savez-vous ce que signifie biodiversité ? Comment la représenter ? 
Quel est l’ancêtre commun de tout organisme vivant ? Quelle est la place 
de l’homme ? Pourquoi parle-t-on autant de biodiversité aujourd’hui ?

Réparti en 6 zones, vous pourrez, sous forme de balade ludo-pédagogique, 
découvrir les diverses facettes de la biodiversité locale et obtenir les réponses 
à ces questions. 
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LES DIVERSES ZONES
1/L’AGORA
Entourée d’arbres fruitiers et d’un pré fleuri, l’agora accueille en son centre une représentation 
du buisson du vivant. C’est le point de départ de notre exploration de la biodiversité. 

Le buisson du vivant
Tous les êtres vivants, de la plus petite bactérie au plus grand des animaux, ont des ancêtres 
communs. C’est l’une des plus importantes révélations de la biologie moderne.   
Aujourd’hui, les scientifiques ordonnent le vivant en 5 groupes, appelés règnes : archées, 
bactéries, champignons, plantes et animaux. Cette façon de les classer scientifiquement 
consiste à observer leurs différences et leurs ressemblances. Leurs liens de parenté sont 
représentés sous la forme d’un grand buisson sphérique appelé l’arbre phylogénétique. 

Comment lire ce buisson du vivant ?
Représenté de manière schématique et simplifiée, on apprendra à le lire et à le décoder.  
Au bout de chaque branche du buisson, se trouve une espèce. La branche représente  
sa lignée. Pour voir son évolution dans le temps, il faut suivre la branche depuis le centre  
du buisson vers son extrémité. Les nœuds correspondent à un ancêtre commun avec 
d’autres espèces. Au centre du buisson, il y a «LUCA» (Last Universal Common Ancestor) : 
notre ancêtre commun à tous ! 

Déambuler dans les traces de…
À travers le Jardin de la Biodiversité, nous proposons de suivre le parcours de 4 espèces 
locales sous forme d’empreintes à retrouver, à destination des tout-petits. En suivant les 
empreintes de la mésange charbonnière, de la grenouille rousse, du hérisson d’Europe 
ou du renard roux, le visiteur a ainsi, la possibilité de découvrir où et comment il vit !

L’objectif de cet espace : mieux faire prendre conscience au visiteur de sa place au milieu 
de ce vaste buisson du vivant et l’importance de respecter chaque être vivant.
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2/LE POTAGER
Le potager avec ces bacs, illustre la diversité botanique de nos jardins et potagers.
Chacun des bacs potagers permet de découvrir une facette de la biodiversité : 
classification des espèces, stratégie de dissémination des graines, sens en éveil, 
collaboration et mutualisme.

Pourquoi classer les espèces ? 
La classification sert aux scientifiques à identifier les êtres vivants, à leur donner un nom  
et à les rapprocher ou pas d’autres êtres vivants.
Grâce à cette méthode, on précise les caractéristiques d’un être vivant et on le classe  
dans des catégories de plus en plus précises : le règne, l’embranchement, la classe, l’ordre, 
la famille, le genre et enfin l’espèce. Tout est là pour rapprocher ou différencier des êtres 
vivants entre eux. 

La biologie et les plantes 
Toujours en lien avec la classification, les biologistes regroupent les plantes par famille 
selon leurs points communs. Elles ont chacune des caractéristiques bien distinctes.  
Ici, on prendra le temps d’examiner, de toucher, de sentir, les feuilles, les tiges, les pétales 
des fleurs, les fruits… et sur cette base, il sera aisé de retrouver leur famille respective. 

En super héroïne, la graine part en voyage
Dotée de stratégie pour faire voyager ses graines et faire croître de nouvelles plantes loin 
de la plante-mère, la plante fait preuve de beaucoup d’imagination.
La graine se disperse au vent, s’agrippe à la fourrure des animaux, joue sur la gourmandise 
ou l’art de l’endozoochorie, est capable de disperser ses fruits au gré de l’eau, on appellera 
cela l’hydrochorie… ou l’art de vivre au fil de l’eau !
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De plus, entre elles, les plantes ont des «super-pouvoirs» insoupçonnés, s’entraident 
et luttent ensemble contre les ravageurs. Associer les plantes, une astuce oubliée mais 
idéale pour nos potagers ! 

Par exemple :
• �La bourrache attire des bourdons et autres abeilles. Ces pollinisateurs participent à la 

fécondation des fleurs. Bonne nouvelle, les plantes aux alentours produiront ainsi plus de fruits !
• �La capucine attire les pucerons comme un aimant ! En plantant quelques pieds de 

capucine dans le potager, les pucerons oublieront d’attaquer les légumes.
• �Certaines plantes, comme le haricot, ont la capacité de prélever l’azote de l’air et de  

le restituer dans le sol au niveau des racines. Il enrichit ainsi naturellement le sol et  
stimule la pousse des autres plantes.

Le goût et l’odorat
Dans les produits alimentaires du quotidien, on retrouve des goûts ou des odeurs de  
la nature. Sentir les plantes du potager peut rappeler une odeur ou un goût familier. 

L’objectif de cet espace : le Pass souhaite éveiller les visiteurs aux incroyables pouvoirs des 
plantes, avec quelques astuces à retenir pour leurs propres jardins ou mini potagers en 
terrasse. C’est aussi un espace où l’on peut observer les plantes et s’essayer à appliquer 
la démarche scientifique de classification.

3/LA MARE
À l’heure où les points d’eau de nos campagnes se raréfient, asséchés par l’urbanisation et 
les techniques agricoles industrielles, recréer un point d’eau en s’inspirant des exemples 
que la nature nous offre répond à une perte grandissante de biotopes essentiels au 
maintien de la faune et de la flore de nos régions. 

Tous à l’eau 
Autour de la mare, sous ou au-dessus de l’eau, à sa surface, on rencontre la vie sous toutes 
ses formes. 
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Plus grande, avec différentes hauteurs, parcourue de petits rondins de bois pour donner 
l’impression au visiteur de marcher sur l’eau, la mare est également dotée d’un filet permettant
de se coucher au milieu d’un écosystème fascinant, rendant ainsi l’observation plus propice. 
Avec ses plantes des berges, ses plantes semi-aquatiques, mais aussi ses bactéries, 
mollusques, amphibiens, insectes, oiseaux, la mare du Pass est très largement habitée.  
On y découvre également le rôle des prédateurs comme les hérons, grenouilles, insectes 
et micro-organismes.

L’objectif de cet espace : le Pass veut faire découvrir aux visiteurs ces véritables viviers 
de biodiversité : du micro-organisme au grand prédateur. Tous jouent un rôle fondamental 
au sein de la biodiversité et nous souhaitons ainsi sensibiliser petits et grands au maintien 
et à la préservation de la faune et de la flore.

4/PRÉ FLEURI, VÉRITABLE OASIS DE VIE 
Effet friche, nature sauvage, on y découvre des plantes avec un cycle de vie complémentaire 
en alternance mais également une série d’arbres fruitiers. 

Très attrayant, il est le véritable paradis des oiseaux, des petits mammifères et des insectes 
comme les abeilles solitaires, le forficule, les papillons, les pucerons ou encore la chrysope. 

Adjacente à la mare et au pré fleuri, se trouve la zone refuge. Celle-ci est composée de 
petits arbustes fruitiers, de différents hôtels à insectes et d’une zone sablonneuse pour 
accueillir les abeilles solitaires.

L’objectif de ces espaces : par ce pré fleuri en cours de pousse, véritable oasis de biodiversité, 
nous souhaitons faire découvrir les synergies entre espèces végétales et animales et sensibiliser 
les visiteurs à l’importance de ces espaces sauvages, qui ne manquent pas d’attirer insectes, 
oiseaux chanteurs et petits mammifères. 



Pass I Dossier de presse I Jardin de la Biodiversité I page 09

5/L’OBSERVATOIRE
Point culminant du jardin, l’observatoire permet, en prenant un peu de hauteur, de contempler 
le paysage environnant et l’ensemble des aménagements du Jardin de la Biodiversité. 

De là-haut, on aura entres autres une vue sur le terril de Crachet, le Mont Ostène, classé 
natura 2000, un terril lié à l’histoire du site minier du Pass, véritable trésor des lieux.  
Cette montagne articifielle, témoin du passé minier du site, a développé son propre 
écosystème et compte plus de 180 espèces de plantes. 

L’objectif de cet espace : le Pass souhaite permettre ainsi à ses visiteurs de prendre de  
la hauteur pour admirer également les bâtiments classés du Pass, avec une vue imprenable 
sur le Jardin de La Biodiversité tout entier, ainsi que sur le RAVeL, le terril et les diverses 
infrastructures énergétiques comme l’éolienne ou les panneaux solaires.
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6/LE BOIS
Grâce à un astucieux système de coupe verticale dans le sol sur l’un de ses chemins, 
il est possible d’observer les différentes strates souterraines, les organismes vivants et 
les racines qui s’y développent. Via des vitres transparentes, le visiteur peut aisément 
observer araignées, acariens, champignons, collemboles, cloportes, mille-pattes, larves 
d’insectes, vers, bactéries et racines du sous-bois… et voir que là, sous terre, la vie grouille !

Le sous-bois ou la vie cachée du sol
Une seule cuillère de terre peut contenir des millions d’êtres vivants, appartenant à des milliers 
d’espèces différentes. 

Parcours pieds nus
Le Jardin de la Biodiversité est également doté d’un parcours pieds nus pour les jeunes 
enfants, constitué d’éléments que l’on peut retrouver sur le terril du Pass (schiste, copeaux 
de bois, matière organique, terre…) une expérience unique, pleine de sensations oubliées !

L’objectif de cet espace : le Pass ambitionne de faire explorer à ses visiteurs le monde 
secret et silencieux du sous-sol et ainsi en faire découvrir toute la richesse.
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LE PASS S’ENGAGE 
POUR LA PLANÈTE
DÉVELOPPEMENT DURABLE
Grâce à plusieurs «subventions vertes» obtenues de la part de la Région 
wallonne ces dernières années, et grâce à la collaboration de notre animateur 
et médiateur scientifique en développement durable, également financé 
par ce subside, le Pass bénéficie aujourd’hui de plusieurs aménagements 
écologiques. Plusieurs contenus muséographiques sont installés autour de 
l’éolienne et visent à valoriser les nouvelles infrastructures du Pass : éolienne, 
panneaux solaires… en expliquant les performances énergétiques apportées 
par chaque installation au sein de notre structure. 

Solidaire et désirant contribuer à sauvegarder l’avenir de la planète, depuis 
plusieurs années, l’équipe du Pass s’est engagée à réduire son empreinte 
carbone et à ne plus dépendre de combustibles fossiles. Une belle 
reconversion pour un ancien charbonnage !

PREMIER PILIER : CONSOMMER MOINS 
ET PRODUIRE PLUS ! 
L’équipe du Pass a ainsi réussi à réduire sa consommation d’énergie de presque 
50% grâce à des techniques comme l’isolation de bâtiments et l’installation 
de lumières LED. Pour ce faire, un programme intelligent aide à mieux gérer 
l’énergie en utilisant uniquement ce dont l’équipe en place a besoin. Il analyse 
les conditions météorologiques et adapte, par exemple, la température des 
radiateurs en conséquence. Des éoliennes et des panneaux solaires ont 
également été installés, comme ressources énergétiques complémentaires. 
Bientôt, l’apport de chaleur se fera grâce à une chaudière biomasse qui 
broiera des déchets de bois local et réduira ainsi les émissions de CO2 du 
Pass de 80%.

L L
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1/L’ÉOLIENNE
L’éolienne du Pass a été réalisée par la start-up belge Fairwind, il s’agit d’une éolienne 
compacte, avec des pales parallèles au mat, pour capter le vent à basse altitude et être 
toujours face au vent. L’énergie éolienne étant particulièrement efficace pour les pays plats 
où le vent n’est pas ralenti par des obstacles comme les montagnes. 

Cette éolienne fournit près de 10% des besoins électriques du Pass.

2/LES PANNEAUX SOLAIRES
Les panneaux solaires, ou photovoltaïques, transforment l’énergie du soleil en électricité.
Chaque panneau est constitué de cellules de silicium. Lorsque les cellules sont éclairées 
par le soleil, les propriétés spéciales du silicium génèrent un courant électrique. La quantité 
d’électricité produite par les cellules dépend de la quantité de lumière qu’elles reçoivent 
et non pas de la chaleur. Même en plein hiver, les panneaux solaires peuvent donc produire 
de l’électricité !

Les panneaux solaires du Pass comblent aujourd’hui quelques 25% de ses besoins 
électriques.
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SECOND PILIER : SENSIBILISER  
AU DÉVELOPPEMENT DURABLE !
Parallèlement au volet travaux et optimisation énergétique de ses bâtiments, 
depuis plus de 15 ans, le Pass conscientise ses publics sur la thématique 
du développement durable entres autres par le biais d’animations dans 
les écoles, de programmation de spectacles ludiques autour du thème, 
et de production de films. 

Le Pass a ainsi produit les films suivants entièrement dédiés au développement 
durable : 
• �H2O !, 
• �Ensemble !  
• �Le Futur a-t-il un avenir ?

Le Pass participe également à la Fête du développement durable depuis 
4 années consécutives. La 5e édition sera, cette année, consacrée à son 
nouveau Jardin de la Biodiversité. 

Un programme d’animations sera développé cet été à l’attention des publics 
et un outil pédagogique sera remis aux groupes scolaires dès septembre 2021. 
Des activités ponctuelles et sur-mesure concernant la biodiversité seront 
proposées aux publics au fil de l’année. 
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UN CHANTIER PARTICIPATIF 
Le Jardin de la Biodiversité du Pass s’est en partie construit grâce à l’élaboration 
d’un chantier participatif en deux temps.

• �Lors de stages de carnaval en février 2021, des nichoirs et des empreintes 
d’animaux ont fait l’objet d’animations créatives avec différents groupes 
d’enfants âgés de 8 à 12 ans. 

• �Le week-end des 6 et 7 mars, c’est avec les abonnés du Pass que différents 
ateliers ont été menés : plantation d’arbres fruitiers, tressage de cabanes en 
saule, fabrication d’empreintes, création de bancs...

• �Enfin, en partenariat avec l’Institut Don Bosco à Tournai - section secondaire 
professionnelle-menuiserie, plusieurs nichoirs ont été fabriqués. 

Grâce au soutien de l’équipe d’architectes-paysagistes du projet (BLOC 
Paysage), très investie par cette démarche de chantiers participatifs, avec 
qui le Pass a élaboré ce projet, nous avons pris plaisir à produire les divers 
éléments constitutifs de ce Jardin avec nos 100 jardiniers bénévoles d’un jour.
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UNE EXPERIENCE ENTHOUSIASMANTE 
POUR BLOC PAYSAGE 
«Accompagner l’aménagement, la gestion d’un lieu et prévoir son évolution à 
long terme est l’essence de notre métier qui touche le vivant (végétal, animal, 
humain). Le projet du jardin est le fruit d’un travail collectif mené sous la houlette 
du service des expositions et ingénierie muséale et en collaboration avec les 
équipes d’animation et technique du Pass depuis septembre 2019. 
Le voilà sorti de terre aujourd’hui dans le cadre d’un chantier à plusieurs : 
entreprises, équipe du Pass et paysagistes ont travaillé ensemble pour finaliser 
le Jardin de la Biodiversité.

La réalisation s’est déroulée en plusieurs étapes : d’abord un travail de nettoyage 
et gros œuvre, d’aménagement global et de constructions mené par les 
entreprises Gil Thonet et FMR. Ensuite, le mobilier et les éléments du parcours 
ludique ont été fabriqués avec les équipes internes du Pass. Enfin, lors du
week-end participatif, dans une ambiance chaleureuse sous le soleil de 
Frameries, les ateliers collaboratifs furent un beau prétexte à des rencontres et 
un partage d’expériences, l’occasion aussi de transmettre des savoir-faire et des 
idées afin que l’aménagement soit le plus durable possible.

Nous tenons à remercier tous les participants pour leur enthousiasme et leur implication 
qui ont fait de ce chantier un moment fort et plein d’espoir pour l’avenir de ce jardin !»

L’équipe de BLOC paysage : Pauline, Coline, Vincent & Louise

LA BIODIVERSITÉ : UNE HISTOIRE 
COMMUNE À DÉCODER !
Aujourd’hui, il est vital de s’intéresser à l’écologie face à la destruction de 
l’environnement et l’augmentation constante de l’émission du gaz à effet 
de serre. Le monde souffre de canicules, d’inondations extraordinaires et 
d’impressionnants cyclones… 
On parle de plus en plus de migrations climatiques, un phénomène nouveau qui 
résulte de l’action humaine sur l’environnement. Il est urgent, si l’on veut protéger 
la nature et enrayer la dégradation des écosystèmes, de changer nos habitudes. 
Et cela passe forcément par un virage à 180 degrés. 

Jusqu’il y a peu, la réduction, le morcellement ou la disparition des habitats 
naturels de même que la pollution étaient les principaux responsables de 
la perte de biodiversité; le réchauffement climatique pourrait bien devenir 
la principale cause de disparition des espèces d’ici la fin du XXIe siècle.

Même si l’on sait que la biodiversité est résiliente et qu’après une phase 
d’instabilité engendrée par une perturbation environnementale, elle est 
capable de renaitre de ses cendres, TOUS ENSEMBLE, soyons respectueux, 
attentifs, et agissons au quotidien afin de la préserver.
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EN BELGIQUE, LE SAVIEZ-VOUS ?
Plus de 10.000 espèces de champignons poussent en Belgique, 
mais seulement 49 sont comestibles ! 

Le crapaud calamite, le sonneur à ventre jaune et le triton crêté sont  
3 espèces d’amphibiens menacées en Wallonie.

En 2016, l’Université de Mons a ensemencé 5.000 m2 de pré fleuris.
De quoi enchanter abeilles et autres insectes ! 
Notre terril compte plus de 180 espèces de plantes !

La forêt belge stocke environ 480 millions de tonnes équivalent CO2
– ça compense l’émission annuelle de CO2 de 800.000 voitures !

La Belgique s’est engagée à produire 25% de son électricité via  
des énergies renouvelables d’ici 2030.

DM

DONNEES CHIFFRéES 
À PROPOS DE LA 
BIODIVERSITE
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DANS LE MONDE, LE SAVIEZ-VOUS ?  
Un hectare de forêt absorbe annuellement 70.000 kilos de poussières fines 
et d’éléments toxiques. 

Les scientifiques considèrent que le nombre d’espèces vivantes sur Terre pourrait 
atteindre 5 et 50 millions ! Or, nous n’en avons répertoriées que 1,9 million... 
Actuellement, environ 16.000 nouvelles espèces sont décrites chaque année; 
à ce rythme, il faudrait plus de 60 millions d’années aux scientifiques pour 
achever l’inventaire... 

Dans les océans, seulement 250.000 espèces ont été décrites. 
Les 3/4 des espèces vivant dans les profondeurs de la Méditerranée sont 
encore inconnues.

Environ 60% de toutes les maladies infectieuses qui affectent les humains sont 
des zoonoses, c’est-à-dire qu’elles sont transmises par l’intermédiaire des 
animaux qui sont des vecteurs de propagation.

80% de la population de la planète a régulièrement recours à des remèdes 
traditionnels à base de plantes (OMS).

33% de la surface terrestre est dédiée à l’agriculture et à l’élevage.

Le tonnage de bois coupé annuellement a augmenté de 45% depuis 1970.

50% de l’expansion des terres agricoles se fait aux dépens de la forêt.

I



9 
ARBRES 
FRUITIERS

LE JARDIN DE 
LA BIODIVERSITÉ  
DU PASS 
SUR 3.000 M2

CE SONT...

62 
VIVACES 
DE BASSIN

80 
ARBUSTES

90 
VIVACES 
DE SOUS-BOIS

22 
NICHOIRS EN BOIS 
SUSPENDUS 
• �12 fabriqués par les enfants  

en stage au Pass 
• �6 fabriqués par l’institut  

Don Bosco à Tournai 
• 4 existants

4 
BACS 
POTAGERS 
DIDACTIQUES

475M2 
DE SENTIERS 
EN COPEAUX 
DE BOIS

17 
MARCHES 
EN PARCOURS 
PIEDS NUS

11 
HÔTELS À INSECTES,
• �6 fabriqués par les enfants  

en stage au Pass
• �5 fabriqués par l’équipe  

du Pass 

86M3 
D’EAU 
DANS LA MARE

6 
CABANES 
TRESSÉES

	 1 OBSERVATOIRE 
DE 6M 
DE HAUT

78 
EMPREINTES 
À SUIVRE 
• mésange,
• renard
• hérisson
• grenouille
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Générique
CONCEPTION 
Commissariat et muséographie 
Caroline Vrammout, Sarah de Launey, Nathalie Cimino 

Direction technique 
Christophe Lasnier 

Conception paysagère 
BLOC Paysage Louise Lefebvre, Vincent Confortini, 
Thibaut Martini, Pauline Varloteaux, Coline Gommeren 

Graphisme 
Klär.graphics Claire Allard avec l’assistance de  
Aurélien Cecchi, Fauve Collard, María Menéndez 
González, Corentin Miller 

Stabilité 
Atelier d’architecture & d’ingénierie Alter, 
Christophe Lootvoet 

Conseil scientifique 
Manuel Dehon, Nicolas Brasero 

Service des publics 
Yannick Gilliard, Aurélie Dobritch, Emilie Pichinelli, 
Nathalie Clausse 

Service Communication 
Chris Viceroy, Christelle Monnoye, Talissa Giove, 
Maud Nicolas, Bénédicte Mat 

MISE EN OEUVRE 
Suivi technique 
Christophe Lasnier 

Équipe technique 
Antonio Di Antonis, Claude Olivier, Olivier Carbonnelle, 
Sabrina Facchiano, Amélie Saucez, Ophélie Boite 

Aménagement paysager 
Gil Thonet Parcs et Jardins Gil Thonet et son équipe 

Mobilier et agencement 
FMR Alain van den Berg et son équipe 

Impressions graphiques 
Bulle Color Jean-François de Becker et son équipe 

Traductions 
Right Ink 

Le Jardin de la Biodiversité et les aménagements 
énergétiques ont bénéficié du soutien de la Région 
wallonne

LES PARTENAIRES 
Merci, pour leur collaboration durant les chantiers 
participatifs du Jardin de la Biodiversité : 
Justin, Basile, Alessio, Hierro, Jules, Johanne, Giulian, 
Selena, Elie, Camille, Emma et Lucas, nos petits 
stagiaires-experts en fabrication d’empreintes et 
d’hôtels à insectes, 
Sébastien Delannay et ses élèves à l’Institut Don 
Bosco de Tournai pour la fabrication des nichoirs, 
Les familles des chantiers participatifs pour le 
tressage des cabanes et les plantations, 
Manu, Aurélie, Emilie, Olivier, Nathalie, Yannick, 
Anne, Julie, Charlynne, Séverine, Cédric, Patricia, 
Claude, Antonio, Nathalie, Talissa, Elodie, Christelle, 
Houria, Chris, nos petites mains en interne pour leurs 
relectures et leur aide à la pelle. 

Les aménagements énergétiques «développement 
durable»

CONCEPTION 
Direction technique 
Christophe Lasnier 

Stabilité – Architecture 
Startech Management Group Marcel Bara ucci, 
Nathalie Abrassart 

Bureau d’étude technique 
ÉcoRce David Plunus 
Mise en oeuvre 

Éolienne 
Entreprise Fairwind 
Philippe Montironi, Jean-Yves Bottieau 

Récupération d’eau de pluie 
Entreprise BELOT SPRL 
Gaëtan Belot 

Isolation et étanchéité de toiture 
Tectum Dekkers NV Gaël Grignard, Joost de Neef 

Groupement d’opérateurs 
La scrl Émissions Zéro 
Alain DAMAY La sprl Enersol 
Ludwig Bahm 
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Informations et réservations 
T + 32 (0)65 61 21 60 - E pass@pass.be - pass.be

Adresse
Pass - Parc d’aventures scientifiques et de société
3, rue de Mons – B-7080 Frameries

Horaires
Public scolaire 
Ouvert de 9h à 16h en semaine sauf le mercredi.

Public familial
Ouvert de 10h à 18h, tous les dimanches, 
toutes les vacances scolaires et les jours fériés.

Étant donné la situation sanitaire actuelle, 
merci de bien vouloir consulter le site internet 
sur les conditions de visite à respecter. 

Accès
Par la route
Autoroute E19 Bruxelles-Paris, sortie 24, suivre R5 vers Frameries.

En train
Arrêt à Mons, puis TEC ligne 1 ou 2 (arrêt en face du Pass). 

INFOS PRATIQUES

G

FAQ
Peut-on visiter le jardin avec les «tout-petits» ? Oui.
Est-il accessible aux PMR et aux poussettes ? Non, car sols impraticables.
Combien de temps dure la visite ? En moyenne 1h.
Une visite sous mauvais temps est-elle possible ? S’il pleut avec le parapluie ou le ciré 
de circonstance.
Faut-il prévoir des chaussures specifiques ? Non.


